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OBJET  : sujet n°2, en vue de préparer une visite de votre Chef d’état-
major, il vous est demandé de faire un bilan géopolitique (périphérique et mondial) de la 
Chine. 
 
 
P. JOINTE(S)  : néant 
 
 
 
 
Trois éléments importants expliquent la politique Chinoise actuelle : le sentiment 
d’humiliation nationale (plus jamais colonisé), le concept de l’équilibre stratégique avec 
les Etats-Unis et enfin la Chine se veut une puissance respectée et consultée dans la scène 
internationale. 
 
Face à un problème démographique important et donc à une consommation croissante, la 
Chine a un besoin vital en ressources énergétiques. Simultanément, elle doit régler les 
conflits frontaliers. Comment fait-elle pour faire face au « containment » des Etats-Unis ? 
Si l’on veut faire une étude géopolitique de ce gigantesque pays, il est possible d’analyser 
deux cercles autour de la Chine : tout d’abord le cercle périphérique composé de Taiwan, 
de la Corée, du Japon, de l’Inde, de la Russie, du Tibet et de l’ASEAN ; et enfin le cercle 
plus éloigné composé de l’Europe, des Etat Unis, de l’Afrique et de l’Amérique latine. 
 
La présente fiche a pour but de présenter dans un premier temps les principaux contentieux 
de la Chine avec les pays frontaliers puis dans un deuxième temps d’étudier les problèmes 
de sécurité extérieurs auxquels elle est confrontée. 
 
 
La sécurité périphérique. 
 
Ayant connu 23 conflits depuis 1949, la Chine mène désormais une politique constructive 
avec les pays frontaliers. Dans les années 1960, elle a réglé les problèmes avec la 



Birmanie, le Népal, la Corée du nord, la Mongolie, le Pakistan et l’Afghanistan ; puis, 
dans les années 1990 avec le Laos, la Russie et l’Inde. La question tibétaine a en effet été 
fortement médiatisée après 20 années d’oubli. Il semble que le contentieux soit en voie de 
résolution puisque le Dalaï Lama ait renoncé à ses revendications indépendantistes. 
 
Allié des Etats-Unis et base militaire, le Japon en revanche constitue toujours un ennemi 
potentiel pour la Chine. Elle nuit fortement à son expansion économique vers l’océan 
pacifique et les chinois n’ont pas oublié les crimes commis par les Nippons pendant la 
guerre. 
 
Les relations entre la Chine et Taiwan restent particulièrement chaotiques. Trois éléments 
principaux expliquent l’attitude de Pékin : l’histoire, la politique des Etats-Unis et enfin 
l’accès au Pacifique. La Chine souhaite régler ce problème le plus pacifiquement possible 
pour éviter un conflit mais elle n’exclue pas des tirs de missiles sur l’île si elle revendique 
totalement son indépendance. Il s’agit donc pour la Chine de proposer un modèle politique 
acceptable pour taiwan. Il est vraisemblable que les Etats-Unis n’interviendraient pas dans 
le cas d’une attaque chinoise car le risque de riposte de la Chine est prévisible grâce à ses 
missiles balistiques. 
 
 
Les problèmes de sécurité extérieurs. 
 
La sécurité énergétique : 
La démographie chinoise (1,3 milliards d’habitants en 2005 dont 40% d’urbanisation et 
sans doute 90% avant la fin du siècle) entraîne une consommation importante d’environ 
4,3% par an. La Chine a donc besoin de ressources énergétiques notamment 
d’hydrocarbures. A elle seule, elle représente 30% de la demande de pétrole dans le 
monde. Cette préoccupation énergétique entraîne inévitablement des rivalités stratégiques. 
Il y a des rivalités par exemple en Asie centrale ou en Russie. La Chine a été très 
préoccupée à la fin de l’année 2004 car le Japon a gagné le projet d’oléoduc en Sibérie en 
présentant aux russes un financement plus alléchant. 
La Chine développe donc une forte capacité militaire de projection sur les routes 
d’approvisionnement. De plus, elle mène une politique de diversification très active en 
Afrique et en Amérique du sud, surtout au Venezuela. 
 
La dissuasion : 
Les Etats-Unis mènent une politique de « containment » envers la Chine. Les américains 
pensent en effet que la Chine pourrait être l’ennemi futur du fait de son explosion 
démographique et économique. Les USA encerclent donc ce territoire pour mieux le 
contrôler voire l’asphyxier. Pour ce faire, ils freinent la course aux hydrocarbures, ils 
entretiennent une instabilité politique avec Taiwan par exemple, ils renforcent les 
capacités militaires des pays frontaliers (Taiwan, Japon), et accentuent les pressions 
politiques. 
Pour relever le défit, la Chine modernise ses armées en augmentant le budget de sa défense 
(12,6% en 2005). Elle développe sa puissance aérienne et navale et donne priorité aux 
capacités de projection. La dissuasion constitue un pouvoir important surtout vis-à-vis des 
Etats-Unis. 
La Chine entretient également une dépendance financière américaine puisqu’elle détient 
25% des bons du trésor américains. 
Elle recherche sans cesse des alliances politiques et économiques. Par exemple, l’Union 
Européenne est le premier partenaire commercial de la Chine devant les USA.  
 
 
En conclusion, l’avenir de la Chine est un véritable défit pour les dirigeants chinois. Il 
s’agit en effet de mener une gestion fine pour éviter les explosions sociales et 
démographiques. Même si les Etats-Unis exercent une forte pression sur ce pays, ils 
doivent continuer à faire attention au risque d’explosion possible. 
Nous retiendront enfin que le développement militaire de la Chine est conditionné par le 
sentiment d’insécurité, citons le Japon, Taiwan et surtout les Etats-Unis. 

 


